
Pluie d’Etiolles 

 

Quand Etiolles nous accueille 

A mâtine bien sonnée 

Quand le ciel argenté 

Pleure des larmes de deuil 

 

Nous partons en petits groupes 

En forêt de Sénart 

Les chemins sont des soupes 

De boue au teint blafard 

 

Quelques pépins fleurissent 

Un bleu, un noir, un vert 

Il semble que Prévert 

Rie sous cape des pisses 

 

Les arbres sont des sages 

Géants nus sous la pluie 

A les voir au passage 

La langueur nous fuit 

 

Arrêt bienvenu au bourg 

Parenthèse notoire 

Silex et Pompadour 

Alain est au parloir 



Plus tard le ventre bêle 

Sous tribune avec toit 

Vin chaud, repas, prunelle 

Ventre et moral en joie 

 

Rires et paroles volent 

La foulée requinquée 

Sauts succions en rigoles 

Claire soupire pieds mouillés 

 

Retour vers l’Hermitage 

Photo de groupe en souvenir 

Nadar dans les parages 

Nous regarde sourire 

 

Chacun va retrouver 

Chez soi ses charentaises 

Boire au chaud un bon thé 

Loin des chemins de glaise 

 

Pourtant quand sonnera l’heure 

De relacer nos souliers 

Nous marcherons de bonheur 

Jusqu’à la Mare aux Fées. 

 

Gilles Paquelier – Randonnée du 7 février à Etiolles 


